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INTRODUCTION

Les problèmes soulevés par l'ergonomie ne sont pas nouveaux : l'homme a de tout temps cherché à alléger les efforts imposés par le travail, mais les évolutions de la société ont changé de façon importante les conditions de travail et ont eu des effets sur la sécurité et la santé au travail, ainsi que sur la fiabilité et l'efficacité des systèmes de production de biens et de services

L'approche préventive a longtemps été fondée sur une seule conception (celle de l'opérateur considéré comme une victime passive), et son objectif premier, et parfois unique, était donc d'introduire une barrière entre le phénomène dangereux et l'opérateur. Dans ce contexte, la prévention technique a préconisé plusieurs démarches concomitantes : supprimer le danger, en réduire l'intensité, réduire la probabilité de rencontre entre l'homme et le danger, et en réduire les conséquences. 

Ceci était nécessaire mais s'est vite révélé insuffisant. On s'est en effet vite aperçu que le diagnostic de prévention (identification, évaluation des risques) devait tenir compte de la façon dont le travail était réalisé, et de l'ensemble du fonctionnement de l'entreprise.

 D'où, l'importance que l'on doit accorder à l'ergonomie dans l'univers professionnel. Science du travail, l'ergonomie  est une discipline qui utilise une approche systémique dans l'étude de tous les aspects et tous les cadres du travail. L'objectif de l'ergonomie est de contribuer à la conception, ou bien à l'évolution des situations de travail afin que ce dernier soit réalisé dans le respect de la santé, de la sécurité, avec un maximum de confort et d'efficacité.
I / DEFINITION DE L’ERGONOMIE

A°GENERALITES
Le terme ergonomie a été proposé en 1949 par le psychologue Murrel. Les racines grecques ergon (travail) et nomos (règles) composent le mot. Etymologiquement, donc, ergonomie signifie science du travail.

L'ergonomie est une science interdisciplinaire (c’est à dire qu’elle comprend à la fois la connaissance et l’action.), ses théories s'inspirent de la physiologie humaine, de l'anatomie fonctionnelle, de la psychologie, de la biomécanique du mouvement et de certains aspects de l'ingénierie. Le commun dénominateur de toute approche ergonomique c’est l’approche de l’homme au travail avec un objectif pratique : améliorer la situation de travail et notamment, mais pas uniquement, la relation homme-machine.

Donc, la connaissance comprend : l’identification des dangers et les répercussions prévisible sur l’opérateur ;  les actions qui en découlent  sont l’appréciation du risque, éventuellement l’évaluation de ce risque si on en a les moyens (engagement de la responsabilité propre) et la proposition de mesures correctives de prévention.

Cette prévention peut être :

· Technique : 


· collective (suppression ou confinement du danger)

· individuelle (information, formation , EPI)

· Organisationnelle : 
· réduire la durée d’exposition

· éloignement de la source

· diminuer le nombre de salariés exposés

· Médicale 

· primaire (contraintes à l’embauche)

· secondaire (adaptation de poste)

· tertiaire (inaptitude)

Selon les pays, l'ergonomie a connu une évolution différente. En Amérique du Nord, l'accent a été davantage mis sur l'étude des facteurs humains et de l'adaptation des postes de travail aux caractéristiques humaines. Tandis qu'en Europe, l'ergonomie a développé le concept d'analyse de l'activité réelle de travail et de son amélioration.

B° QUELQUES DEFINITIONS

 L'Organisation Internationale du Travail définit l'ergonomie comme : « l'application conjointe de certaines sciences biologiques et des sciences de l'ingénieur pour assurer entre l'homme et le travail, l'optimum d'adaptation mutuelle afin d'accroître le rendement du travailleur et de contribuer à son bien-être »
 Étienne Grandjean (1988) définit l'ergonomie comme étant « l'étude du comportement de l'homme dans son travail. » Il devient nécessaire d'adapter la tâche à l'homme pour que l'environnement soit propice à la productivité sans que celui-ci subisse certaines lésions attribuables au travail. 

Définition de l’IAE(Association International d’Ergonomie) . L’ergonomie (ou l’étude des facteurs humains) est la discipline scientifique qui vise la compréhension fondamentale des interactions entre les êtres humains et les autres composantes d’un système, et la mise en œuvre dans la conception de théories, de principes, de méthodes et de données pertinentes afin d'améliorer le bien-être des hommes et l'efficacité globale des systèmes.


C° QU’EST CE QUE L’ERGONOMIE ?

L’ergonomie traite de l’adaptation des conditions de travail aux capacités et caractéristiques de la personne active, et des capacités d’adaptation de cette personne à sa fonction. L’ergonomie ne se préoccupe pas seulement de l’adaptation des moyens de travail aux dimensions corporelles, elle s’intéresse aussi à une organisation du travail à mesure humaine ainsi qu’au contenu et à l’environnement du travail.

D° A QUOI SERT L’ERGONOMIE ?

· Bien être au poste de travail

Des postes et des processus de travail ergonomique sont indispensables au bien être des personnes au travail.

· Productivité accrue

 L’ergonomie présente aussi un intérêt économique. Des postes de travail et un travail adapté à l’homme ont en effet une influence positive sur la motivation et le rendement des collaborateurs. Si l’ergonomie est correctement appliquée, elle contribue de manière significative à l’amélioration de la productivité.

· Moins d’accident et de maladie

L’ergonomie a également des effets positifs sur la sécurité au travail et la protection de la santé. Il y a donc moins d’accident et de maladie.

E° OBJECTIFS DE LA RECHERCHE ERGONOMIQUE

Quatre objectifs définissent précisément la recherche ergonomique :

· Ajuster les exigences du travail aux possibilités de l'homme afin de réduire les contraintes. 

· Concevoir les machines, les équipements et les installations en vue d'un maximum d'efficacité, de précision et de sécurité. (ergonomie de conception)
· Étudier soigneusement la configuration des postes de travail et les conditions de travail afin d'assurer au travailleur une posture correcte. (ergonomie de correction)

· Adapter l'environnement (éclairage, air conditionné, bruit, etc.) aux besoins physiques de l'homme. (ergonomie de correction)

F° QUELQUES EXEMPLES
· Dans le cadre de la prévention des risques environnementaux, si la définition de valeurs limites est du ressort du spécialiste (acousticien, chimiste...) en relation avec le physiologiste, l'ergonome intervient pour analyser l'impact de la nuisance sur l'activité de l'opérateur et pour proposer des aménagements adaptés au mieux à cette activité. 
· Dans la prévention des troubles musculo-squelettiques, ou de façon générale pour limiter les risques liés à la charge physique de travail, l'ergonome intervient, naturellement, en analysant les activités mises en jeu, en collaboration avec le physiologiste pour la métrologie, et avec l'organisateur du travail, pour proposer des outils et des modes d'organisation compatibles avec l'activité. 
· Pour tenter de résoudre les problèmes de surcharge mentale, stress, erreurs...), l'ergonomie utilise les données de la psychologie cognitive, dans le cadre de la fiabilité des systèmes. L'ergonome analyse les incompatibilités éventuelles entre fonctionnement psychique de l'homme et modes d'organisation ou modes opératoires prescrits, par exemple dans les situations à forte contrainte psychique (conduite de systèmes complexes, travail sous forte contrainte temporelle…) 

· Dans le cadre de la conception de systèmes de travail plus sûrs et plus efficients, l'ergonomie collabore à la conception des locaux de travail, des systèmes techniques, des équipements, des machines, mais aussi à la conception des modes d'organisation et des procédures de travail. 
II/TACHES ET ACTIVITE

En ergonomie tout part du couple tâche/activité. Toute étude sur l'organisation du travail s'appuie sur la distinction travail prescrit, travail réel lequel n'est jamais réellement conforme au travail prescrit. L'ergonome introduit les termes "tâche" et "activité" qui sont à la fois distincts et complémentaires
La méthode ergonomique repose fondamentalement sur la distinction entre tâche et activité.
Montmollin (1986) définit la tâche comme un « ensemble de buts donnés  dans des conditions déterminées. ».

La tâche, c’est ce qui est demandé, c’est le travail à faire.

L’activité c’est ce qui se fait réellement dans l’exécution des tâches. L’activité est le produit de l‘interactivité entre un sujet et une tâche. 
L’activité, c’est ce qui est réalisé, c’est le travail fait.

· L'activité comme comportement: "l'analyse de l'activité comme comportement permet [...] la reconstitution fine des séquences d'action qui aboutissent à la réalisation des tâches. Elle introduit une première prise en compte des aspects collectifs du travail."

· L'activité comme logique d'actions: la restriction aux seuls comportements s'est révélée insuffisante pour expliquer les activités où les composantes mentales (ou "cognitives") sont prédominantes. Il s'agit de chercher à reconstituer les enchaînements qui préparent, déclenchent, conduisent, et donc expliquent les actions des opérateurs.

· L'activité comme vécu : (émotions, sentiments, manifestations de l'affectivité, de la subjectivité et du psychique). Certaines situations de l'analyse du travail contraignent les ergonomes à concevoir des modèles et des méthodes qui prennent en compte ces composantes de l'activité.

· L'activité comme processus biologique.

L’ergonome part de l’activité réellement déployée par les opérateurs ce qui lui permet de se poser des questions pertinentes relatives à celle-ci, et de sélectionner les données à recueillir concernant la situation de travail, afin de définir le domaine de la tâche. L'analyse de l'activité n'est pas une fin en soi. Elle n'est qu'un moyen (indispensable) pour concevoir ou modifier la tâche. C'est donc celle-ci modifiée sans doute mais toujours prescrite, qui aura le dernier mot.

L’activité est ce qui se fait, la tâche est ce qui est à faire. La tâche véhicule une notion de prescription, voire d’obligation, celle d’activité renvoie aux processus employés par les opérateurs .

III/NOTION DE CONTRAINTE ET D’ASTREINTE

A° GENERALITES

La charge de travail comporte deux niveaux : la contrainte et l'astreinte. 






La contrainte est l'ensemble des éléments de travail qui conditionne l'activité de la personne. C’est ce qui s’impose à l’individu

et l'astreinte est l'effet de la contrainte sur la personne, dont les conséquences sont observées en termes de santé, de productivité, de bien-être. C’est ce que l’individu s’impose pour réussir la contrainte.
Les contraintes sont objectives, elles caractérisent un travail donné et ses conditions de réalisation. Elles sont mesurables au moyen de mesures et de critères propres à ce travail.

Les astreintes sont subjectives, elles sont propres à un individu donné, elles résultent des contraintes pour cet individu (coût), elles se mesurent selon des critères variés portant sur la performance (vitesse, erreurs, qualité…), sur l’état de l’individu (fatigue, stress…), ou sur une opinion qu’il en a et l’expression qu’il en donne.

La démarche demandée au médecin du travail est d’identifier les dangers (comprenant les contraintes) et d’évaluer le vécu de ses contraintes (c’est à dire identifier les astreintes).

EXEMPLE 1

· Tâche : monter et descendre d'un banc à une certaine cadence pendant un certain temps 

· Contrainte: hauteur du banc, cadence, durée de l'épreuve, équipement, … 

· Astreinte: quantité d'acide lactique, consommation d'oxygène, variations de l'électromyogramme, durée de récupération, ... 

EXEMPLE 2

· Tâche : effectuer une série de calculs arithmétiques 
· Contrainte : nombre et type d'opérations, temps disponible, outils disponibles, … 
· Astreinte : exactitude des résultats, capacité à effectuer une tâche en parallèle, modification des modes opératoires, ... 

B° LES CONTRAINTES (« les stresseurs »)

· les contraintes légales et réglementaires (le Code du Travail, Code de Santé Publique, Code de la Sécurité Sociale , Code Civile et Pénal, documents interne de l’entreprise…).
· les contraintes économiques (objectifs de production, coût de la prévention et des AT/MP).
· les contraintes organisationnelles (organigramme de l’entreprise et pouvoir décisionnel, effectifs, régimes et horaires de travail).
· les contraintes techniques : éléments matériels de l’environnement professionnel (lieu de travail, locaux, machines, outils, process).
· les contraintes environnementales (nuisances physique, physico-chimique, chimique et biologique).
· les contraintes relationnelles.
C°LES ASTREINTES (« les charges »)

· les astreintes physiques (activités musculaires statique ou dynamique)

· les astreintes sensorielles (signaux auditifs et visuels influençant le temps de réaction)

· la charge mentale (attention, minutie, complexité, cadence)

· la charge de travail psychologique (sensation de ne plus pouvoir faire face)

Remarque : L’ancienneté, par la mise en place de mécanismes d’adaptation, permet de diminuer le degré de sollicitations de l’individu et par conséquent les astreintes s’amenuisent.

CONCLUSION

Récemment (1991), l'ergonomie a fait son entrée dans le Code du Travail puisque la loi affirme la nécessité "d'adapter le travail à l'homme, en particulier dans la conception des postes de travail, dans le choix des équipements et dans la conception des procédures et des méthodes de travail...". 
Dans le même esprit, plusieurs décrets (rédigés à partir des directives communautaires) s'appuient sur l'obligation de procéder à une analyse de l'activité de travail pour atteindre les objectifs de santé et de sécurité (risques liés au travail sur écran, équipements de protection individuelle, manutentions manuelles de charges, sécurité des machines, par exemple).
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